
Theatre a 10 cts ROBES DE BUFFLES !
ROBES OE BUFFLES 11

Aller, eu grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans lea aallea d'cucau de

TtCKtBERRY, 29 RUE SPARKS,'W«
en face do l'hôtel Russell.

INSTITUT CANADIEN

LE RENDEZ-VOUS DES FAMILLES
LE PLUS GRAND SPECTACLE AU 

MONDE.
Changement de programme toutes les 

semaines.

Grandes peaux do buffles de $(» à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais. 
Sur 33 peaux d’ours il m'eu reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots un pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les pri

Venez tous au 
buffles. Je puis v 
autre marchand 
sont au plus bas.

x sont très

grand d’pôt de robes do 
ondre m« is cher qu’aucun 

mes prix

REPRESENTATION :
Dans l’apreM-mldl a 2..30 h i n,

EXCEPTÉ LES LUNDIS
le soir a 8 heures.

Admission, 10 C nts. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

peut n ter et

J. F C BERRY,
Eucanteur.

gram:

mum DES RUES ”a8ilsi” de 'leibles
DE

L. GR tTTON,Le comité de l’aqueduc a recommandé 
au Conseit d’adopter les arrangements 
pour l’année courante.

lo Q te le prix payé pour l'arrosage des 
r les n’excèdant pas la somme de c nq 
cems par pied de f ont.

2o Que les rues suivantes seront définies 
par règlement municipal comme étant les 
rues et sections sur lesquelles l’arrosage 
se fera, à moins q e la majorité des con­
tribuables ne présentent à l’encou re d s 
pétitions au greffier do la cité, d’ici au 
Mardi 15 Avril 1884.

Hue Wellington—Du pont Dulïerin à la 
rue Commissioner.

Rue Queen West—de lu rue Wellington 
à ia rue Broad.

Rue Duke—de la rue Queen à la rue 
Bridge.

Bue Broad—de l'Aqueduc au pont Sus­
pendu.

Rue Middle—de la rue Bridge à la rue

Rue Sparks - du pont des Sapeurs à la 
rue Lyon.

Rue Maria—de ia rue Elgin à la rue 
Bank.

Rue Elgin—de la rue Wellington à la 
rue Lisgar.

Rue Metcalfe—de la rue Wellington à 
la rue Maria.

Rue O’Connor—de la rue Wellington à 
la rue Maria.

Rue Bank—de la rue Vittoria à la rue

Rue Lyon—de la rue Wellington à la 
rue Albert.

Rue Albert—de la rue Bay à la rue Con­
cession.

Rue Rideau—du Canal Rideau à la rue 
King.

Rue Mosgrove—de la rue Rideau à la 
George.

Rue George—de la rue Sussex à la rue 
William.

Rue Cumberland—de la rue Rideau à la 
rue York.

Rue Sussex—de la rue Rideau à la rue 
Dalhouste.

Rue York—de la rue Sussex à la rue 
Dalhousie.

Rue Nicholas—de la rue Rideau au lot 
No. 6, coté Est, Sud de la rue Waller.

Rue Daly—de la rue Nicholas à la rue 
Cobourg.

Rue Théodore—du Canal Rideau à la 
rue Waller.

Au cas où il serait nécessaire de faire 
ârroser une plus grande étendue que celle 
indiquée ci-haut, une pétition sign e j "r 
la majorité des contribuables de la part e 
qui désire obtenir l’arrosage, devra être 
présentée au greffier de la cité avant le 15 
Avril à midi, demandant que l’arrosage 
soit fait, vu qu'aucun arrosage ne sera fail 
cette année, à moins que des pétitions pour 
ou à l’encontre ne s oit présentées.

Par ordre du comité de l’Aqueduc.
ROBERT SURTEES,

Ingénieur de la cité.

Entrepreneur Muublier, Menuisier,

530, Rue SllSS X, Ottawa,
M. GRATTON est toujours heureux d’e» 

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham- 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
létents, et à

des ouvriers

DES PRIX 1RES MODÉRÉS.
ter Oct. 1883 la

Assortiment Complet

E. 6. LAVEDÜRE
Ko. 66 Rue lîIDEAL.;

:i0 mars 1883

EST par le prô-ent donné qu’une 
du bureau des comraissair s de 1

lo lundi, 31 de mars, à onze heures 
u matin, à la chambre du Maire, hûtel-de- 

• ille, dans le out de décider sur les deman­
des de certificats de licences accordées par 
‘ acte de 1883.

assem-
icencesIdée ^

HECTOR McRAE,
Inspecteur en chef. 

Ottawa, 26 février, 1884

ZACHINES A COUDRE
Le plus grand assortiment de Machines 
Coudre des

Ottawa, îl Mars 1884
(EILLEVKEN i A fî 3I<|UEk6 ins-2 f. s.

' aux conditions les plus la «les, comprt-
que;
Vs»FUMlîZ

LES CIGARES
e «l«. rftillni (pour un

lyixl, Wllnon, NtewHi'l, Mml, 
ser, New NMh.iiI, t> lilte, 

Wliwileret WIIm. n.

H g

Machines à Coudre pour fabrique) 
Wanzer D et K.

Singei de Wilson No. 2. 
Aittchines de Pearson pour coudre avec 

le fil ciré et avec le brai dur. 
Machines de Jones à rapiécer pour es

labricants de chaussures.
CABLE

ET Il W. MARTI M
.‘fttt. Rue Ride*'!.

1er Fév. 1884 lat Aux hiver eurs 
J. CoursoHr k Cis.,MANUFACTURÉS PAR
v ‘liciteurs de lireve,'> cTJnnentwt 

Dessins de Fabru/ue, Manmts 
de Commerce et de Bois 

tenue* et Correspondants aux Eté te» 
•• en Angleterre et eu France.S. DAVIS & FILS
J. COURSOLLE & -Jie.,

Chambre Victoria,
is-à-vls e bureau des Brevelo,

OTTAWA Out.
B. F —Boite

24 Fév L°833 44e.

ABONNEMENT;

Payable d’avance, par an..........83,
do quatre mois.. 1.00 
do un mois..

Edt Hebdpmanaire, par ai
0.35
1.00

Economie «le 33 pour Cent
En achetant vos marchandises à la grande 
v-ute à sacrifice du fonds de Mavuut et 
Lanigan à h-ur ancien m gasin,

113 Rue Rideau.

Ce fonds de commerce a été acheté ar- 
gant comptant à

65 cto «laiis la Piastre.
Conditions de vente : Argent comptant et 

Un seul prit.

BRYSON, GRA1IÂN & Co.,

LE CANADA ANNONCES

Première insertion, parlligne...80.10 
0.05 
0.06 
<M>S

Tous les fours
Trois fois par semaine..
Une fois la semaine....
Aïlong terme, conditions spéciale*
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QUE :

Ifaires,
; de visite, 
hètiues, 

Billets,
Traites,

Enveloppes,

!S,
a cards,
Lettres funéraires, 
etc. *

AVOCATS
let,
laidoyer,

idavits, 
Obpusitions. 

Fiai,
Inscriptions,

te.

M

AVIS aux PROPRIETAIRES

BUVETTES ET MAGASINS DE 
LIQUEURS.

Toutes personnes désirant obtenir une li­
cence de buvette ou de magasin en c nfor- 
mité de l’acte des licences d’Untario, pour 
l’année commençant le 1er Janvier pro­
chain, sont par le présent averties que tel­
les demandes doivent être présentées à 
l’inspecteur d’ici au 1er Avril prochain.

Des formules de requêtes peuvent être 
obtenues en s’adressant chez l’inspecteur à 
son bureau, Hotel de ville. Heures de 
bureaux : de dix heures du matin jusqu’à 
midi et de 2 à 4 heures de l’après-midi.

JOHN O’REILLY,
Inspecteur des licences.

Ottawa, 17 mars, 1884.
2 s.

SOUMISSIONS.

DES soumissions cachetées, po 
suscription “ Provisions et Eclairage pour 
la Police à cheval," et adressées à VHono­
rable Président de Conseil Privé, Ottawa, 
seront reçues jusqu’à midi de Jeudi, le 1er 
Mai.

Des formules imprimées
contenant tous les renseignements vou 
tuant aux articles et les qualités requises, 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que les soumissona qui se- 
s formules imprimées.

Le département ne s’engage pas d’accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être accompa­
gnée dfun chèque “accepté” par une ban­
que canadienne, pour une somme “ égale à 
aix pour cent” du total de soumission, le­
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle néglige de compi 
service entrepris. Si la soum ssion n’ 
acceptée le chèque sera remis.

11 ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
bliront ce-te annonce sans y avoir été d’a­
bord autorisés.

rtant la

de so'-misaio
lus

faites sur ce

léter le
est pas

FRED. WHITE,
Contrôleur.

Ottawa, 1T Mars 1884

JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DE PIBUCITÉ, Propriétaire "RELIGION ET PATRIE" F. MOFFET. Secrétaire de la réduction et administrateur

par la Posv 
te spéciale et

S:
,ar «n, $3.0 ; 
M., do S|. L| 
ivaritiblemeitt

Publicité
(E.

57,8731 notes émues et tristes ny manquent 
71,448 j pas ; mais le trait caractéristique, 
74,365 
69,019 
65,722 
89.186 
99,169 
80.022 
43,458 
36.549 
35,285 
40,032 
61,052 
85,850 

117,016 
193,150
206,898 Toronto Mail...................

Montre d Gazette............
London Free Press......
Quebec Chronicle..........
Prescott Messenger.......
Sun Printing Company

1867. 840LE CANADA 1868 643
9651869. c’est la bonne humeur d’un fort et

1870.........................  1,110
............ 2,036
. .........  2,215
..........  3,204

1874.........................  3,072
4,923 
4,389 
4,.'81 
4,159 
4,1)0 
4,474 
5,271 
6,070

fervent chrétien dont la i onscience 
est tranquille, la maison en ordre 
et le travail fécond.”

1871Ottawa et Hull, 26 Mars 1884 1872,
1873

Questions du Jour 1875 ECHOS OU PARLEMENT1876,
1877 Les impressions que le départe­

ment de l’agriculture a fait faire à 
l’extérieur se répartissent comme 
suit :

L’IMMIGRATION 1878,
1879,
1880,En réponse à M. Patterson, qui 

se plaignait de l’augmentation des 
dépenses d’immigration, sir Hector 
Langevin dans un discours qui a 
fait une forte impression sur la 
Chambre, a fait voir, lundi soir, 
l’augmentation considérable du 
chiffre des .immigrants- En 1874, 
le chiffre des immigrants qui se 
sont établis en Canada était de 
39,000 ; en 1875, 27,000 ; en 1876, 
25,0u0 ; en 1879, 27,000; en 1880, 
38,000 ; en 1881, 47,000 ; en 1882, 
112,000, el en 1883, 133,003. Le 
seul moyi n équitable déjuger de la 
bonne ou mauvaise administration 
du gouvernement, c’est de compa­
rer l'argent que chaque immigrant 
a coûté au pays à ces différentes 
époques. En 1877 chaque immi­
grant coûtait $6.78 ; en 1878, $6.23; 
en 1879, $4 25 ; en 1880, $4.17 ; en 
1881, $4.13 : en 1882,- $3.08, et en 
1883, $3.15.

Ces chiffres sont loin d’être à 
l’avantage des années pendant les­
quelles les messieurs de la gcuche 
ont administré les affaires du pays, 
et malgré les sombres déclamations 
de M. Paterson, a dit sir Hector, le 
peuple est content et prospère sous 
la présente administration. On en a 
eu la preuve lors de l’appel au peu 
pie après une expérience de quatre 
années. Les élections partielles 
qui ont eu lieu depuis ont eu a issi 
l’effet d’augmenter la majorité du 
gouvernent! nt. Sir Hector a dit 
aussi qu’il regrettait de voir que 
le député de Brant n’ait pas dans 
tout son discours prononcé un seul 
mot favorable au Canada. Les 
agents d’immigration des Etats 
Unis ne tarderont pas sans doute à 
se servir de ce discours comme 
d’une arme contre nous. Sir Hector 
a terminé en disant qu’il était 
heureux de voir que le marquis 
de Lome ne négligeait aucune oc 
casion de faire connaître avec 
avantage le Canada eu Angleterre, 
et qu’il n’y avait pas dans notre 
pays de Canadiens plus sincèrement 
aitiis du Canada que ne l’était lord 
Lome.

1881
1882,

$6,1837,3911883 3,210
Le tableau suivant donne le chif 

fre de ceux qui se sont établis tu 
Canada et le prix par tête qu’ils ont 
coûté au trésor, les droits de doua 
nés étant déduits :

5,448
1,190
1,152

482

A la dernière réunion du comité 
des comptes publics, sir John A. 
Macdonald a expliqué que la somme 
de $8,000 payée à l’honorable John 
O’Connor était pour la préparation 
de la cause des frontières entre 
Manitoba et Ontario.

Au sujet de la somme de $8,000 
payée pour police secrète, sir John 
dit qu’il avait donné des explications 
privément à M. Blake sur cette 
dépense.

Sur motion de M. Costigan, la 
Chambre a adopté, à sa dernière 
séance, la résolution suivante :

Qu’il est expédient d’amender 
l’Acte d’inspection générale 1874, 
en prescrivant :

1 Que des inspecteurs qui ont 
obtenu des certificats dans d’autres 
districts pourront être nommés 
pour des districts dans lesquels ne 
se trouve aucuns postulants ayant 
qualité pour remplir la charge.

2 Qu’un sous-nspecteur ayant 
intérêt dans un article inspecté par 
lui, encourra une pénalité.

3 Que les diverses qualités de 
hareng seront définies d’une ma­
nière plus précise.

4 Que les patrons de navires fai­
sant leur déclaration à l’entrée ou 
à la sortie, à un bureau de douane, 
déclareront tous les colis de pois­
son saumuré ou fumé non inspectés 
à bord de tels navires.

5 Que l’honoraire pour l’inspec­
tion de chaque baril de hareng 
sera de sept centms, et pour chaque 
demi baril, quatre centins.

$ cts.Colons.
............ 27,382
............ 25,632
........... 27,082

............. 29,807
............ 40,492
........... 38,505
............ 47,991
............122,458
............133,624

Le rapport parle longuement de 
l’industrie du phosphate. Nous en 
ferons le sujet d’un article spécial ; 
disons seulement en attendant, 
qu’il en a été exporté 19,000 tonnes 
du pert de Montréal l’an dernier, et 
l’on espère que le chiffre de l’ex­
portation en Angleterre s’élèvera à 
24,000 tonnes pour l’année 1884.

Année.
10 83
11 12

1875
1876

6 78 
6 23 
4 35 
4 71

1877,
1878
1879
1880 .........
1881......... 4 30

3 081882.
3 151883,

LOUIS VEUILLOT D’APRÈS SA 
CORRESPONDANCE

Louis Veuillol a eu cette fortune 
que la publication de ses lettres, de 
sa correspondance intime, de tout 
ce qui peut, en un mot, mettre en 
lumière la valeur morale et intel­
lectuelle de l’ho nme, tourne à son 
honneur et à sa gloire. L’écrivain 
était connu ft admiré, le polémiste 
était redouté et respecté, le penseur 
avait ses enthousiastes, mais on 
peut affirmer qu’en dehors de la 
famille et d’un cercle restreint 
d’amis, l'homme restait ignoré ou 
défiguré. La presse libérale qui 
domine la masse du gros public, 
avait réussi à le faire passer pour 
je ne sais quel ogre, inaccessible 
aux sentiment humains et confiné 
dans une sorte de mysticisme exal. 
té qui ne lui permettait plus de 
participer aux émotions de l’amitié, 
de la iamille et de la vie sociale. 
Elle le dépeignait sombre, farou­
che. en quête perpétuelle des moy 
eus de réformer le morde par le 
cilice, les tortures et la résurrec 
lion des plus odieux abus de cette 
sorte de moyen âge inventé pour 
les besoins de l’enseignement neu-

Les bills suivant ont subi leur 
deuxième lecture :

Acte pour amender les actes con 
cernant l’inspection du gaz et Les 
compteurs à gaz.

Acte pour empêcher la falsifica­
tion des snfcstanr.es alimentaires et 
des drogues.

Acte à l'/ffet d’amender T “Acte 
concernait/ les certificats de capi­
taines et ae seconds de navires,” et 
V “Acte concernant les matelots,- 
1883.”

Acte à l'effet d’amender T “Acte 
relatif aux enquêtes sur les nau­
frages, et à d’autres objets” quant 
au pouvoir du ministre de la marine 
et des pêcheries dans certains cas 
dont il lui est fait rapport en vertu 
de cette loi.

Acte concernant la vente de char-

1,E RAPPORT DE L’AGRICUJi- 
TURE

Le rapport du département de 
l’Agriculture, qui vient d’être dis­
tribué nous fournit les chi res 
suivants qui font voir l’importance 
croissante du commerce de bestiaux 
en Canada.

Voici un tableau des exportations 
depuis 1877 :

tre.
Mais deux volumes de la corres­

pondance de Louis Veuillot vien­
nent de paraître. Ils sont toute 
une révélation. Ils nous décou 
vrent un Veuillot en contradiction 
absolue avec les idées reçues dans 
ce qu’on appelle le monde, et dé­
concertent les préjugés en cours. 
Le masque forgé par la presse libé­
rale disparaît et laisse voir un en 
semble inattendu. Traits doux- 
aimables, tour à tour graves et 
joyeux, tantôt illuminés du spiri 
tuel sourire de la bonne humeur,

bon.
Acte à l’effet d’amender I’“Acte 

des poids et mesures de 1879.”
Acte à l’effet d’amender 1’“Acte 

d’inspection des bateaux à vapeur, 
1882,” en réduisant les honoraires 
à payer lors du renouvellement des 
lier ncesd'ingénieurs mécaniciens.

Acte à l’effet d’amender I’“Acte 
des douanes, 1883.”

Acte concernant les fortifications 
et les bâtiments militaires, leur 
entretien et leur réparation.

Bêtes à 
corne.

Mou­
tons.Date.

6,940 , 9,504
1878......................... 18,655 41,2)5

............ 25,009 80,332

............ 50,905 318,143
;........... 45,535 62,401

1882......................... 35,738 7a.907
55,625 114,352

1877

1879
1880,
1881

1883 tantôt exprimant les sentiments les 
plus profonds de la tendresse du 
coeur et de la foi virile du chrétien, 

de brevets accordés et le nombre « U(1 y voit je frère, le père, Thorn- 
d’immigrants venus en Canada soit 
pour s'y fixer, soit pour se rendre 
aux Etats-Unis :

Voici maintenant un autre ta­
bleau faisant connaître le nombre

D’après une lettre émanant du 
Pacifique canadien ce chemin d i 
fer a transporté au Manitoba, j en- 
dant Tannée 1883,61,426 passagers, 
et du Manitoba en dehors de la 
province 22.458. Sur ce dernier 
nombre 2,400 voyageurs étaient 
des hommes employés par la com­
pagnie qui s’en retournaient chez 
eux, aux Etats-Unis, et 2,200 étaient 
des ouvriers anglais arrivés dans 
la provinc» en 1882.

me d’intérieur ; on y voit aussi 
combien sa vie, d’apparence tour­
mentée, chargée au dehors de luttes 
ardentes et même violentes, fut, au 
fond, facile et heureuse ; on y voit 
enfin quels bons amis il avait et 
comblent il leur était attaché. Les

Immi
Brevets, grants. 

181 40,649
200 47,103
337 51,749

Année.
1864.. ..
1865.. ..
1866
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